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Monsieur le Président de la Conférence générale, 

Monsieur le Président du Conseil exécutif, 

Madame la Directrice générale, 

Excellences, chers jeunes des différents pays du monde, 

 

 J’ai l’honneur d’apporter les salutations et les encouragements du Saint-Père François 

pour ce forum des jeunes. Le Saint-Siège remercie pour cette importante initiative qui donne 

aux jeunes la possibilité d’exprimer leurs attentes et leurs projets aux gouvernements dans un 

monde qui change. Nous, les jeunes, avons des idées et des capacités pour mettre en œuvre ce 

changement indispensable.  Les jeunes sont actuellement très actifs car via Internet ils 

peuvent accéder à l’information, soutenir des causes et aider à changer les choses en peu de 

temps dans leur pays. Mais ils ne peuvent le faire seuls. Ils ont besoin des Organisations 

multilatérales et de leurs gouvernements pour leur donner les moyens d’accomplir leurs 

projets en vue d’une société plus inclusive et sans corruption, respectueuse de la planète. 

 Je suis catholique et je viens d’un pays en guerre, l’Irak. Je fais partie des chrétiens qui 

ont subi les horreurs de Daech et qui ont dû fuir pour ne pas être massacrés. Arrivé à 18 ans 

en France, je fais partie « des migrants », personnes qui avaient un logement, un métier, un 

statut social dans leur pays d’origine. Ayant tout perdu, j’ai dû m’intégrer dans un nouveau 

pays, la France, apprendre le français, vivre avec peu de ressources pour me construire un 

avenir, avec le désir d’offrir mes compétences à mon pays d’accueil. A cet égard, c’est grâce à 

l’Eglise catholique que j’ai pu m’insérer dans le pays d’accueil qui est la France.  

 Quelque part, je représente aussi tous les jeunes migrants que le Pape François 

encourage à vivre dans les pays d’accueil en travaillant pour une fécondation réciproque entre 

les différentes cultures. Je voudrais attirer l’attention sur le fait que les êtres humains, d’où 

qu’ils proviennent ne sont pas des marchandises que l’on peut stocker en les oubliant, en les 

traitant en fonction d’intérêts financiers, en les laissant mourir sans susciter d’attention. 

 Nous les jeunes migrants, sommes des personnes qui avons le désir d’exercer nos 

talents, de les mettre au service d’un pays. Pour obtenir la paix, le monde a besoin de nous. 

Donnez-nous cette chance de collaborer avec vous ! 

Merci. 


